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Dimanche 1er novembre 2015 – Fête de TOUS LES SAINTS 

1ère lecture : « Voici une foule immense que nul ne pouvait dénombrer, une foule de toutes nations, 
tribus, peuples et langues » (Ap 7, 2-4.9-14) 

Psaume : Ps 23 (24), 1-2, 3-4ab, 5-6 : Voici le peuple de ceux qui cherchent ta face, Seigneur. 

2ème lecture : « Nous verrons Dieu tel qu’il est » (1 Jn 3, 1-3) 

 

Evangile de Jésus-Christ selon Saint Matthieu 5, 1-12    

« Réjouissez-vous, soyez dans l'allégresse, car votre récompense est grande dans les cieux ! »  

Homélie du Père Jean-Bruno DURAND, jésuite, à l’église St-Ignace (Paris 6e) 

1. Une fête. La Toussaint est une fête, et une fête magnifique. 

La liturgie de ce jour nous invite à la joie et à la louange. Les lectures et prières, nos chants, 
les fleurs de l’autel, tout nous invite à accueillir et à partager une chose immense, quelque 
chose d’inouï : Dieu veut la vie pour l’humanité ; Dieu veut la sainteté pour l’humanité et 
pour chacun de nous. 

Et nous fêtons aussi la foule immense de ceux qui nous ont précédés et qui ont dit « oui » 
à Dieu, la foule de ceux qui ont accueilli sa vie et sa sainteté, la foule de tous les saints, 
connus et inconnus. Ils sont présents pour fêter Dieu avec nous ; ils prient Dieu avec nous 
et pour nous. 

2. Certes, nous ne le savons que trop, il y a dans notre monde la mort, la division, 
l’égoïsme. Le mal dont nous demandons chaque jour d’être délivrés. Le péché dont nous 
sommes souvent complices, chacun à notre manière. Oui, la force souvent nous manque. 
Nous ne savons pas bien aimer Dieu et notre prochain. Nous avons besoin d’être sauvés, 
guéris, purifiés… 

Mais le commencement et le but de la création, le premier mot et le dernier mot de Dieu, 
c’est la vie. Sa vie pour nous. Sa vie partagée avec nous. Une vie de joie, de sainteté, de 
communion. 

3. La joie ! Au plus secret de nos cœurs, il y a cette attente de la joie et du bonheur. Dans 
les meilleurs moments de nos vies, nous découvrons quelque chose de cette joie, par 
exemple devant un enfant qui fait ses premiers pas. Mais la joie n’est pas toujours là. Il y 
a les blessures, les épreuves, les tristesses de nos existences. Mais nous savons que nous 
sommes faits pour la joie. Et nous savons que cette joie véritable ne peut venir que de 
Dieu. 

Alors, dans les Béatitudes, Jésus nous présente cette joie. Une joie paradoxale. Une joie 
décentrée, ouverte, généreuse. Une joie à la manière de Dieu, à la manière du Christ. Une 
joie qui nous dit quelque chose du mystère pascal, lorsque la vie vient au plus profond de 
la mort et la renverse. 
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Aussi, aujourd’hui, et cette semaine, dans un moment de silence et de prière, nous 
pourrons reprendre ces huit béatitudes les laissant nous éclairer et nous appeler. Nous 
pourrons laisser retentir en nous chacune d’entre elles. Il y a des goûts et des saveurs 
diverses dans ces béatitudes, comme dans la vie des saints. 

Nous pourrons aussi repenser à la multitude des saints. Leurs vies illustrent cette diversité 
des façons de suivre le Christ dans son mystère pascal, cette diversité de la joie des 
béatitudes. 

4. La sainteté ! En un certain sens, Dieu seul est saint. Il est le Dieu trois fois saint, celui à 
qui nous rendons louange et gloire, celui qui seul est digne de notre adoration. 

Mais, ce que Dieu est en lui-même, il le communique et le partage. Il nous donne son bien 
propre et sa vie. Et ainsi, il nous appelle à la sainteté, il nous appelle à vivre de son Esprit 
de Sainteté. 

Et ce qui impossible aux hommes est possible à Dieu : « voici une foule immense, que nul 
ne pouvait dénombrer, une foule de toutes nations, tribus, peuples et langues ». Et voici 
que nous sommes invités, nous aussi, qui que nous soyons, quelles que soient nos 
faiblesses, à rejoindre ce peuple des saints, à entendre avec eux la Parole du Salut ; nous 
sommes invités à rendre gloire, par nos vies et par nos voix, à Dieu et à l’Agneau. 

5. Oui, Dieu nous appelle à vivre une vie de joie, une vie de sainteté, mais aussi une vie 
de communion. 

« Je crois à la communion des saints » dirons-nous tout à l’heure en professant notre foi. 
La communion des saints, des sanctifiés pourrait-on dire, c’est d’abord la communion à 
ce que Dieu donne et la communion à sa vie de grâce. 

Mais, par là, c’est aussi la communion entre tous ceux qui sont appelés à la sainteté, ici-
bas comme dans la vie éternelle en Dieu. Il y a une solidarité, une union de tous ceux qui 
sont sanctifiés par le Christ. Il y a une communion dans le bien, une communication des 
biens reçus et répandus. Tel est ce beau et grand mystère de la communion des saints. 

Ainsi, la joie, la sainteté, la prière de ceux qui nous ont précédés auprès de Dieu, et dans 
leur « oui » à Dieu, nous accompagnent dans nos jours terrestres ; ainsi aussi, ce que nous 
recevons et faisons de bien participe au chemin de la joie et de la sainteté pour tous. C’est 
ensemble, et en communion, que nous sommes appelés à vivre de la sainteté de Dieu. 

« Bien-aimés, dès maintenant, nous sommes enfants de Dieu, mais ce que nous serons 
n’a pas encore été manifesté. Nous le savons : quand cela sera manifesté, nous lui serons 
semblables car nous le verrons tel qu’il est. » 
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